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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 02/04/2018         5 167,30
DOW JONES 02/04/2018       24 103,11 

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,2321                 1USD = 532,389 1 USD 548,152                                                        
1,5895                 1CAD = 412,681       1 CAD                440,512    

131,1500                 1JPY  = 5,002 100 JPY 525,140
0,8749                 1GBP = 749,751 1 GBP 786,663
1,1779                 1CHF = 556,887 100 CHF 58 801,34
14,6210                 1ZAR = 44,864 100 ZAR 4 665,32
11,3368                 1MAD =                           57,861 1 MAD                   60,50
7,7468                 1CNY = 84,675 1CNY 87,21

124,3700                 1KES = 5,274 1KES 5,43
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
02 Avril 2018: 69,34

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 02/04/2018

AU terme de sa visite detravail de deux jours à Li-breville (25 et 26 mars2018), le directeur du Dé-partement Afrique duFonds monétaire interna-tional (FMI), Abebe AemroSélassié, s’est félicité desprogrès accomplis dans lamise en œuvre du Plan derelance économique (PRE).Au terme de ses entretiensavec le chef de l'Etat, AliBongo Ondimba, le Pre-mier ministre EmmanuelIssoze Ngondet, et avec lesministres d’Etat du Budget(Jean-Fidèle Otandault) etde l’Economie (Régis Im-mongault), l'émissaire duFMI a encouragé les autori-tés gabonaises à poursui-vre leurs efforts de

réformes. Notammentdans le domaine fiscal, avecl’accroissement des re-cettes non pétrolières. Mais également au niveaudes finances publiques,avec la réduction des dé-penses non essentielles etune plus grande protectiondes dépenses sociales.« Ce fut un plaisir de visiter
le Gabon en tant que direc-
teur du département
Afrique du FMI. Le Gabon a
fait des progrès considéra-
bles dans la mise en œuvre
de son Plan de relance éco-
nomique (PRE). J’ai félicité
les autorités des progrès
réalisés jusqu’à présent, et
les ai encouragées à pour-
suivre leurs efforts de ré-
forme, surtout dans les
domaines qui sont essen-
tiels, pour veiller à ce que le
programme reste en bonne
voie. Il s’agit, notamment,
d’accroître les recettes fis-

cales non pétrolières. Il est
essentiel aussi d’opérer des
réformes dans les finances
publiques, afin de réduire
les dépenses non essen-

tielles, d’accroître la trans-
parence des dépenses et de
protéger les dépenses so-
ciales. Il est nécessaire aussi
de mettre en place un plan

crédible de règlement des
arriérés intérieurs et exté-
rieurs », a indiqué AbebeAemro Sélassié.Il a ensuite exprimé sa gra-titude envers ses interlocu-teurs rencontrés sur place.« Je tiens à remercier le pré-
sident, M. Ali Bongo On-
dimba, le Premier ministre,
M. Emmanuel Issoze-Ngon-
det, le ministre de l’Écono-
mie, M. Régis Immongault,
et le ministre du Budget, M.
Jean Fidèle Otandault, de
leur hospitalité chaleureuse
et de l’occasion qui m’a été
donnée d’en apprendre da-
vantage sur le programme
de réformes du Gabon », a-t-il souligné.Le directeur du départe-ment Afrique du FMI a éga-lement annoncé que lesentretiens concernant laseconde revue débutent ence mois d'avril. En effet, lapremière revue du pro-

gramme du Gabon avec leFMI s'est achevée en dé-cembre 2017, avec un sa-tisfecit global exprimé parles bailleurs de fonds sou-tenant ce programme.Suite aux délibérations po-sitives du Conseil d’admi-nistration du Fonds surl’achèvement de la 1èrerevue de l’appui budgé-taire triennal accordé auGabon, le directeur généraladjoint du FMI, Tao Zhang,avait posé un diagnosticd’encouragement aux au-torités gabonaises.« Les résultats obtenus par
le Gabon dans le cadre du
programme ont été globale-
ment satisfaisants. Bien que
la situation économique de-
meure délicate, certains
signes laissent entrevoir un
retournement de la ten-
dance descendante », avaitalors indiqué Tao Zhang.

Abebe Aemro Sélassié : " Le Gabon a fait des progrès considéra-
bles dans la mise en œuvre de son Plan de relance économique "

Mise en œuvre du Plan de relance économique

Maxime Serge MIHINDOU
Libreville/Gabon

Abebe Amro Sélassié, le directeur du département
Afrique du Fonds monétaire international (FMI) a salué
la bonne évolution du Plan de relance économique.
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Le dossier sur les écoles
publié dans l’Union du 26
mars dernier a permis de
délier les langues et de
faire bouger les lignes. On
note, à cet effet, la possibi-
lité de terminer avant sep-
tembre prochain le lycée
et l’école primaire
d’Owendo.

DANS notre dossier "Où
est passé l’argent des écoles? ", publié dans l’Union du26 mars 2018, nous fai-sions état des chantiers deconstruction des nou-veaux établissements pri-maires, secondaires et deslycées professionnels àl’abandon. Alors que d'im-portants investissementsavaient été consentis pourla réalisation de ces infra-structures.Parmi les établissementsconcernés, nous citionscelui du complexe scolaired’Owendo, derrière lelycée technique, sur le sitedit de l’ancien aéroport, oùune somme de 590 mil-

lions a été réglée, en deuxtranches, sur un total de3,6 milliards de francs(coût global du marché).Faute d’inscriptions bud-gétaires en 2010, 2011,2012, les travaux préfinan-cés par Coremat, entre-prise adjudicataire, ont étéarrêtés. Or, le récapitulatif desprestations fait en juin2013 par l’administrationmontre que les travaux ontété réalisés à hauteur de28%. En 2014, lors de la reprisedu chantier, certains spé-cialistes ont évoqué un

nouveau taux de réalisa-tion de 40 % du chantier.Une preuve de la bonnevolonté de l'entreprised'achever les travaux.En effet, le bâtiment prin-cipal de l’établissementn’attend plus que la char-pente, la toiture et le cré-pissage. Le logement duprincipal est achevé. Il nereste que les sanitaires etle carrelage. Pour les autres bâtiments,les dalles et poteaux sontsortis terre.En approfondissant notreenquête, nous avons ap-pris que, malgré les

contraintes financièresque connaît le pays, lestravaux de ce complexescolaire d’Owendo peu-vent se poursuivre et êtrelivrés dans 5 mois. C’est-à-dire avant la rentrée pro-chaine académique, enseptembre 2018. Tout dé-pend de la volonté de l’ad-ministration, du ministèrede l’Education nationale etde l’Agence nationale desgrands travaux d'infra-structures (ANGTI) dontles anciens dirigeants ontcontribué fortement à re-tarder l’achèvement duchantier, à cause des per-

manentes modificationsapportées. Lesquelles mo-difications ont coûté àl’État 217 millions en tra-vaux d’études.Si le directeur général deCoremat, Jaber Hussein,s’est refusé à tout com-mentaire sur ce marchéobtenu par appel d’offresouvert en 2008, on sait au-jourd’hui que cette entre-prise, qui a réalisé le siègede la Conférence interafri-caine des marchés d'assu-rance (Cima) à Libreville(derrière la Bourse des va-leurs mobilières d'Afriquecentrale, BVMAC), affiche

une ferme volonté de ter-miner ce chantier. « Le patron tient à la bonne
réputation de son entre-
prise. Il aime terminer ses
chantiers, c’est une tradi-
tion. Les questions d’ar-
gent, certes, sont
importantes, mais il tient à
la réputation de cette en-
treprise vieille de plus de
40 ans», a commenté uncollaborateur gabonais deM. Jaber. Selon des sources dignesde foi, Coremat a hâte delivrer cette école « pour
aider à résorber le déficit
en salles de classe ». Quitteà préfinancer, comme ellel’a déjà fait pour certainstravaux.La balle est, semble-t-il,dans le camp de la minis-tre de l’Education natio-nale, Nadine PatriciaAnguile Obame, qui a ladécision finale de donnerle feu vert à l’entrepreneurpour terminer les 48 sallesde classe et bureaux admi-nistratifs du complexed’Owendo. Une structurequi comprendra, sauf nou-velle modification, unlycée et une école pri-maire.

La société Coremat veut livrer les établissements d’Owendo
avant la rentrée prochaine

Abandon des chantiers des établissements scolaires

Innocent M’BADOUMA
Libreville/Gabon

L'un des bâtiments à achever.
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Un autre bâtiment R+2 qui n'attend que la charpente
et le toit.
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